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ROBERT L A H A I S E E S S A I 

i t i t i t i t 
Reginald Hamel, Sur les pas d'Alexandre Dumas. Tour du monde en moto, 

MontréaL Maxime, 7400, boul. Saint-Laurent, F-107, 2007,222 p., 25 $. 

Passionnante 
est son 

Ody. I 
S'il y eut dans ma lointaine enfance une héroïne en moto appelée 
Bécassine aux cent métiers, je retrouve aujourd'hui un héraut 
dumasien en moto appelé Reginald Hamel aux cent métiers, 
voyages et ouvrages. 

C
ar ce rabelaisien 
personnage s'est 
baladé partout dans 

le monde à titre d'officier 
d'artillerie, de conseiller 
du Musée national du 
Canada, de chercheur en 
archéologie dans le Grand 
Nord, de conservateur des 
Archives publiques du 
Canada, de directeur-
fondateur du Centre de 
documentation des lettres 
canadiennes à l'Université 
de Montréal, de professeur 
invité en France, aux ÉtaLs-
Unis, en Israël et en Chine, 
sans compter qu'il fut 
enseignant rieur d'une 
littérature hamélique 
durant une quarantaine 
d'années, et l'auteur d'es­
sais aussi nombreux que les sables de la mer. 

REGINALD HAMEL 

Fasciné par son semblable et frère Alexandre Dumas, il décide en mai 1977 de partir 
pour dix-huit mois à la recherche de tout ce qui pouvait concerner son héros. En 
résulteront — outre plus de 2 300 pages parues à la librairie des Presses de 
l'Université de Montréal et consacrées principalement aux personnages du romancier 
Dumas père — un Dumas... insolite en 1988, un monumental Dictionnaire 
Dumas (1990) en collaboration avec son épouse Pierrette, analysant les 37267 
personnages (!) nés des quelque 300 romans du pléthorique Alexandre le gras, et 
enfin le présent volume, Sur les pas d'Alexandre Dumas, paru en 2007, et dont on 
tentera d'extraire la « substantifique moelle ». 

Commençant par régler (une partie de...) ses comptes, cet essayiste non 
subventionné s'en prend au « monde universitaire », où nombre de professeurs 
bénéficiant d'un « doctorat bidon dit d'université » se retrouvent dans des « comités 
dominés par des troupeaux de babouins |... ] et [où| des clubs d'amis (pratiquant 

les] retours d'ascenseur» oc­
troient aux tizamis prix et sub­
ventions. 

His scriptis..., passons mainte­
nant à deux caractéristiques 
majeures de cet essai : la 
polyvalence de son auteur et sa 
truculence. Se débrouillant en tout 
— entre autres en hébreu et en 
chinois ! —, il se retrouve répa­
rateur de moto en échange de 
leçons d'alpinisme ; expert en 
maniement d'armes, lorsqu'il 
couche sous sa tente, il a toujours 
son fusil-mitrailleur à sa portée, 
car « si un tigre m'avait attaqué, 
j'aurais pu... manger du tigre! » 
Quant à sa truculence proverbiale, 
elle émaille toute sa relation 
(guère jésuite). Ainsi, un chame­

lier ayant offert de lui troquer « cinq belles femmes » contre sa moto et Hamel ayant 
refusé, « il a fini par me proposer... un chameau ». À Istanbul toutefois, la rencontre 
s'avère plus brutale avec les douaniers le prenant pour « un passeur de drogue ». 
Dans son chapitre titré « Un peu de vaseline, s.v.p. », il précise que « ces bêtes fauves, 
en me retenant, en profitent pour m'enculer à plusieurs reprises». La pénicilline 
remplacera la carence de l'ambassade du Canada. À Téhéran, cette fois, le Québécois 
constate l'importance qu'on attache à sa nation ; car la directrice des études 
françaises de l'université quand il lui offre son Dictionnaire des auteurs de langue 
française en Amérique du Nord, lui « lance en guise de remerciement : " Il y a de 
la littérature française au Québec ? Ce sont vos Iroquois qui rédigent tous ces 
textes ?" » Quelque 125 ans auparavant, notre barde Crémazie écrivait de France : 
« Si nous parlions huron ou iroquois, les travaux de nos écrivains attireraient 
l'attention du Vieux Monde. [... | tandis que l'on ne prend pas la peine de lire un 
hvre écrit en français par un colon de Québec ou de Montréal. » Comme quoi, les 
siècles se suivent et se ressemblent, mais il n'en va pas de même pour les 
universitaires et l'unique Hamel, moteur des motards intello, bulldozer de la 
recherche et narrateur revigorant. Passionnante est son Odyssée'. 
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